
https://www.dentistesaintbasile.ca/
https://auvieuxduluth.com/
https://www.restaurantmissitalia.com/
https://www.chico.ca/
https://www.salondemers.com/
https://luccloutierdenturologiste.ca/l


https://duoparentbergeron.com/


journalsaintbasile.com  |  MAI 2022   3A C T U A L I T É

Avec la saison estivale qui approche, des 
citoyens de Saint-Basile-le-Grand 
souhaiteraient restreindre les heures 
d’usage des tondeuses les soirs de fins 
de semaine.  

Un texte de Frank Jr Rodi 

frodi@versants.com 
 

Actuellement, le règlement stipule que sur 
le territoire de Saint-Basile-le-Grand, l’utili-
sation des tondeuses à gazon est permis de 
9 h à 21 h, et ce, tous les jours.  

La question de la citoyenne Mylène 
Campbell a été soulevée lors de l’assem-
blée régulière, tenue le 2 mai. « Nous nous 
sommes consultés au conseil de Ville. Nous 
sommes tout à fait en accord avec le prin-
cipe de la paix sociale, particulièrement les 
fins de semaine et en soirée. Ceci dit, nous 
ne voulons pas tomber dans le coercitif, de 
devoir mettre en place une réglementation 
adaptée en conséquence et d’avoir des 
employés qui donnent des mandats 
d’infraction aux citoyens impliqués », de 
déclarer le conseiller municipal responsa-
ble des dossiers Aménagement, urbanisme, 
immeubles et génie, Martin Leprohon. 

APPEL AU CIVISME 
La Municipalité demande aux citoyens de 
faire preuve de civisme et d’éviter l’utilisa-
tion des tondeuses à gazon la fin de 
semaine et en soirée. « Sur le sujet de la 
tonte de pelouse, le règlement serait main-
tenu tel quel », ajoute M. Leprohon, qui 
représente le district 2.  

Or, la réponse n’a pas plus à Robert 
Lapierre, un citoyen sur place lors de 
l’assemblée du 2 mai. « C’est une réponse 
qui me semble un peu incorrecte. J’ai 
demandé, depuis un certain temps, de 
revoir cette réglementation-là », plaide  
M. Lapierre, qui propose à la Ville « de 
s’accoter » sur celle de Saint-Bruno-de-
Montarville pour « en faire un exemple ».  

À Saint-Bruno-de-Montarville, les citoyens 
peuvent utiliser des appareils ou instru-
ments munis ou non d’un moteur, comme 
une tondeuse à gazon, entre 7 h et 21 h, du 
lundi au vendredi. Or, la fin de semaine, le 
règlement est moins souple : entre 9 h et  

17 h le samedi, et de 10 h à 17 h le diman-
che. « Ça permettrait aux gens de souper 
tranquille, de faire du barbecue et de ne 
pas avoir [le bruit] d’une tondeuse, com-
mente M. Lapierre, qui suggère même de  
9 h à 16 h le samedi et de 10 h à 15 h le 
dimanche. Pour éviter que l’on s’embrouille 
avec nos voisins... » 

Au micro devant les élus, le Grandbasilois 
en a rajouté : « Je me demande si vous avez 
cogité bien longtemps pour nous donner la 
réponse de ce soir. Je ne suis pas satisfait de 
la réponse reçue. Il y aurait lieu de se pen-
cher à nouveau sur ce règlement-là pour 
cet été. Je vous demande donc de revoir 
votre position si c’est possible et si ça ne 
vous en demande pas trop, politiquement 
parlant. Vous avez un rôle à jouer comme 
élus… »   

De son côté, le maire de Saint-Basile-le-
Grand, Yves Lessard, a rappelé qu’en tant 
que citoyens, il fallait avoir de l’égard à 
l’endroit de nos voisins afin de conserver de 
bonnes relations. « Ça fait partie du vivre-
ensemble. Cependant, nous avons eu peu 
de demandes à cet égard-là, et peu de 
plaintes. C’est ce qui nous a guidés, à partir 
du moment que les gens disent que c’est 
correct, à maintenir ainsi la réglementation. 
Au cours des dernières années, le nombre 
de plaintes reçues en ce sens se compte 
facilement. Mais nous pouvons le regarder 
à nouveau… », de conclure M. Lessard. .

Quel est ce bruit au souper? 
Saint-Basile-le-Grand

« Sur le sujet de la 
tonte de pelouse, le 

règlement serait 
maintenu tel quel. »  
- Martin Leprohon

Question aux lecteurs

Quelles heures privilégiez-vous  
pour tondre la pelouse?  

versants.com

?

La réglementation sur le bruit est contestée à Saint-Basile-le-Grand. (Photo : archives) 

Montage à 100 % du format fi nal – Impression fi nale à 100 %

Faites un don à 
centraide-mtl.org

AGIR ICI, 
AVEC CŒUR 
POUR LA RIVE-SUD
Centraide soutient des organismes et projets 
communautaires locaux pour briser le cycle 
de la pauvreté et de l'exclusion sociale. 
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https://www.facebook.com/roberge.chambly
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C’est durant la fin de semaine dernière 
que se déroulaient les Trouvailles du 
printemps à Saint-Basile-le-Grand, un 
événement qui a à nouveau connu un 
succès pour 2022. 

Un texte de Gabriel Provost 
gprovost@versants.com 

 

Les Grandbasilois ont ainsi pu participer 
pour une autre fois à ces ventes-débarras. 
Au total, 134 citoyens s’étaient inscrits à la 
liste officielle des vendeurs dans le cadre de 
ces deux journées. Les commerces de la 
ville étaient d’ailleurs remplis de clients, qui 
s’y présentaient pour aller chercher une 
bonne boisson ou un cornet de crème gla-
cée pour se rafraîchir. Le beau temps a fort 
probablement encouragé les acheteurs à 
rechercher les aubaines partout dans la 
ville, y compris au Bric-à-Brac du presby-
tère.  

Outre la boutique qui est ouverte en temps 
normal dans le sous-sol de l’établissement, 
les citoyens pouvaient trouver des tentes 
avec des articles en tous genres à l’exté-
rieur. « J’ai réussi à obtenir ce driver et ce jeu 
de fléchettes aimanté à jouer avec de 
l’alcool pour seulement 20 $ », dit fièrement 
Philippe, qui sort justement du Bric-à-Brac 
après avoir dépensé l’argent qu’il avait 
apporté au cas où il trouverait des articles 
dont il aurait besoin. 

Sur les réseaux sociaux, les citoyens étaient 
nombreux à partager des photos des arti-
cles qu’ils mettaient en vente afin d’attirer 
un maximum d’acheteurs.  

MOINS NOMBREUSES QU’AVANT 
Certains consommateurs croisés durant 
l’événement semblaient croire qu’il y avait 
moins de ventes cette année que par le 
passé. C’est le cas de Pierre-Olivier, qui se 
promenait à travers Saint-Basile sans vrai-
ment chercher d’article particulier à ache-
ter. « J’ai l’impression qu’il y a 10 ans, beau-
coup plus de gens avaient des ventes de 
garage qu’en ce moment », dit-il, alors qu’il 
magasinait à un kiosque sur la rue de 
Lorraine. Était-ce bien le cas? Eh bien, selon 
les données de la Ville de Saint-Basile-le-
Grand, il se pourrait bien que oui.  

En 2019, 177 personnes avaient annoncé 
qu’elles tiendraient un kiosque à leur rési-
dence dans le cadre de la fin de semaine de 
ventes. En 2012, elles étaient 184 à s’être 
inscrites. Il en demeure néanmoins que plu-

sieurs choisissent de ne pas s’inscrire sur la 
liste officielle, mais les résultats montrent 
que l’engouement pourrait avoir diminué 
pour ce type de ventes dans les dernières 
années. 

OÙ DÉPOSER SES BIENS? 
Les ventes-débarras sont à la fois une occa-
sion de faire de bonnes affaires et de poser 
un geste positif pour la planète. La Société 
d’histoire de Saint-Basile-le-Grand rappelle 
que même si vendeurs et acheteurs seront 
très nombreux, tous les objets ne trouve-
ront pas nécessairement preneur. Des orga-
nismes du milieu sont prêts à les recevoir. 
Les objets ainsi recueillis serviront à soute-
nir le travail des bénévoles qui œuvrent au 
sein de la paroisse ou encore de la Société 
d’histoire. 

Des bénévoles accueillaient les dons des 
citoyens les samedi et dimanche 7 et 8 mai, 
à l’extérieur du presbytère, de 10 h à 17 h. 
Tous les objets du quotidien en bonne con-
dition étaient acceptés, incluant les livres, 
mais excluant les meubles, les téléviseurs et 
les ordinateurs.  

À tout autre moment, il est possible de lais-
ser les objets à l’extérieur du presbytère, à 
l’endroit identifié, du lundi au mercredi. Les 
informations liées au dépôt d’articles sont 
accessibles à la paroisse au 450 653-6144 
poste 221. Pour ce qui est des livres, il est 
préférable de les remettre au comptoir de 
la bibliothèque Roland-LeBlanc ou encore 
de contacter la Société d’histoire afin de 
prendre rendez-vous, au 450 653-7051 ou 
info@shsblg.org.

Du soleil et des trésors

Les acheteurs étaient à nouveau au rendez-vous pour cette autre édition des Trouvailles du printemps de Saint-Basile-le-Grand. (Photo : Gabriel Provost)
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C’est le nombre de 

citoyens qui avaient 
annoncé qu’ils 

vendraient des articles 
dans le cadre des 

Trouvailles du 
printemps.

Question aux lecteurs
Quelle est la plus belle trouvaille 
que vous avez faite durant  
une vente-débarras? 
versants.com

?
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Depuis un an, l’artiste peintre de Saint-
Basile-le-Grand, Danièle Désourdy, 
accumule les honneurs pour ses œuvres. 

Un texte de Frank Jr Rodi 
frodi@versants.com   

 

En l’espace de quelques mois, Danièle 
Désourdy a décroché pas moins de cinq 
mentions d’honneur pour ses peintures 
illustrant la nature, les petites et les grosses 
bêtes. L’artiste se spécialise dans l’art ani-
malier.   

LES HONNEURS 
En juin 2021, elle est honorée par le 
Camelback Gallery pour son œuvre Les 
curieux ratons. Un mois plus tard, elle se dis-
tingue avec son tableau L’Attente, l’image 
d’un chat observant le paysage par la fenê-
tre. Le 14 mars dernier, Mme Désourdy 
obtient le bronze pour Les compères, tou-
jours par Camelback Gallery. Puis le 11 avril, 
elle décroche le bronze, cette fois pour sa 
scène d’une famille de canards dans les 
nénuphars. Sans oublier la mention honori-
fique remportée au Prix international des 
professionnels  

 

de l’art 2021, un concours orchestré par 
Mondial Art Academia. Son œuvre En équi-
libre, illustrant un grand héron, a épaté les 
juges.    

« C’est très motivant, confie Danièle 
Désourdy, en entrevue avec le Journal de 
Saint-Basile. La dernière année a été plutôt  

 

 

difficile pour les artistes peintres. Ces hon-
neurs m’ont permis de me bâtir une 
meilleure confiance dans mon travail. 
D’autant plus que je n’ai pas une longue 
carrière… » 

Peindre, c’est encore un peu nouveau pour 
elle. Sa carrière d’artiste autodidacte s’est 

entamée en 2017, après 
qu’elle s’est consacrée à ses 
enfants. « Je doute beau-
coup, encore. Depuis la pan-
démie, il y a eu une pause en 
peinture. La première 
année, j’ai été confinée. La 
deuxième année, j’ai parti-
cipé à quelques sympo-
siums. Mais les gens 
n’étaient pas trop au ren-
dez-vous. J’ai l’impression 
qu’ils sont encore un peu 
craintifs. Il y avait peu 
d’achalandage. Ç’a été 
plus difficile. Les concours 
auxquels j’ai participé en 
ligne, dont ceux du 
Mondial Art Academy et 
du Camelback Gallery, 
m’ont permis de rester 
en contact avec les  
gens », explique-t-elle.   

Le fait de s’illustrer dans des concours inter-
nationaux qui s’adressent à une panoplie 
d’artistes étrangers aide aussi à la con-
fiance. « C’est motivant, répète Mme 
Désourdy. Je n’applique pas pour tous les 
concours non plus. Je veux me garder du 
temps pour peindre. »  

En entrevue, elle confie que malgré les prix 
qui s’empilent, elle ne peint pas en fonction 
de ces concours. « Ça devient un hasard, si 
je gagne ou pas. Je ne peins pas pour 

gagner des prix. Ça demeure inattendu, 
comme distinctions. »  

Auparavant, Danièle Désourdy s’était aussi 
distinguée lors du Prix international des 
professionnels de l’art 2020, un concours 
orchestré par Mondial Art Academia. 
L’artiste peintre de Saint-Basile avait alors 
décroché la médaille d’or dans la catégorie 
Art animalier pour son tableau Le regard vif 
du grand-duc d’Amérique (voir photo).  

Mme Désourdy utilise l’acrylique comme 
médium « pour ses couleurs vibrantes et 
aussi pour sa rapidité à sécher ». Elle appli-
que plusieurs couches successives en trans-
parence, ce qui provoque un effet de pro-
fondeur et de trois dimensions. Le thème 
qu’elle préfère est celui des mères avec 
leurs petits. « J’aime aussi beaucoup les cer-
vidés. »  

Les 14 et 15 mai, Danièle Désourdy expose-
ra au 44 Art Ëvents, le 4e Rassemblement 
des arts 2022 au Grand quai du port de 
Montréal, en compagnie de 40 artistes. 
Danny Perkins et Marc Bergevin, l’ancien 
directeur-général du Canadien de 
Montréal, en seront les présidents  
d’honneur. 

Les prix s’accumulent pour 
Danièle Désourdy 

L’artiste peintre Danièle Désourdy accumule les honneurs depuis la dernière année. 
(Photos : courtoisie) 

Artiste peintre 

Question aux lecteurs
Que pensez-vous des œuvres  
de Danièle Désourdy? 
versants.com ?

« C’est très motivant. » - Danièle Désourdy
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SAMIR AOUDIA

Montérégie

PARTIR DU BON PIED

Comme souvent, la petite famille 
commence sa vie québécoise à 
Montréal. Agronome de formation, 
Samir est aidé par un organisme 
qui accompagne les personnes 
professionnelles immigrantes du 
secteur agricole et agroalimentaire. 
Cet organisme lui offre une mise 
à niveau de ses connaissances du 
milieu agricole québécois, l’aide à 
trouver un stage et un premier emploi. 
Il contribue aussi grandement à  
la réussite de l’adhésion de Samir  
à l’Ordre des agronomes du Québec 
(OAQ), pour lequel il devient même 
l’un des administrateurs de sa  
section régionale.

PRENDRE RACINE

Son ambition de vivre son métier  
sur le terrain le mène entre la ville  
et la campagne, en Montérégie.  
C’est en cherchant un appartement 
que le couple rencontre celle qui  
sera la propriétaire de leur futur 
logement, Hélène.

« Les pièces étaient un peu  
petites, mais Hélène était  
adorable et tellement  
accueillante. On a pris  
l’appartement ! »

Rapidement, ils deviennent amis 
avec Hélène qui les prend sous son 
aile et les guide dans leur installation 
à Saint-Bruno-de-Montarville. Une 
telle amitié est un cadeau quand on 
s’installe dans une région inconnue. 
Ce ne sera pas, et de loin, le dernier 
rendez-vous marquant de Samir. 

« Ce qui m’a le plus marqué 
dans mon parcours, ce sont 
toutes les belles personnes  
qui se sont retrouvées sur  
mon chemin. »

À force de prodiguer ses conseils 
agronomiques, de partager son 
expérience et d’échanger, des liens 
d’amitié solides se tissent avec 
Yvan, François, Normand, Benoît, 
des producteurs agricoles que Samir 
accompagne et guide au quotidien.

DONNER AU SUIVANT

Sensible aux difficultés rencontrées 
par les professionnels nouvellement 
arrivés, Samir a proposé à l’OAQ de 
mettre sur pied, bénévolement, un 
comité venant en aide aux personnes 
immigrantes. Grâce à cette initiative, 
celles-ci reçoivent, elles aussi, le coup 
de pouce dont Samir a bénéficié. 

Après seize années passées au 
Québec, après avoir gagné la 
confiance de nombreux agriculteurs  
et agrandi la petite famille, Samir ne 
se voit plus habiter ailleurs qu’ici.

« Force est d’admettre que  
je fais maintenant partie du 
paysage québécois ! »

ON RÉCOLTE  
CE QUE L’ON SÈME

RACHELLE BÉRY
221276_MIFI_ValorisationDesPersonnesImmigrantes_Journal_9-833x13-625_Samir_E3

Livraison 27 avril 2022

Parution 4 mai 2022

ÉPREUVE Infographie Relecture DA/DC Service-Conseil Directrice studio Format 9,833’’ x 13,625’’

3 Couleur CMYK

L’idée de découvrir un 
nouveau pays trotte 
dans la tête de Samir 
depuis un moment 
déjà. En 2005, il quitte 
l’Algérie pour venir 
s’installer au Québec 
avec sa conjointe, 
enceinte de leur premier 
enfant. Il va bientôt 
construire sa vie  
en Montérégie et y 
faire de nombreuses 
rencontres mémorables.

D’ailleurs et  
d’ici, nous  
avons le Québec 
en commun.

Québec.ca/lequebecencommun

1224000929-110522

https://xn--qubec-csa.ca/lequebecencommun
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L’artiste montarvilloise Louise-Andrée 
Lalonde reçoit une bourse de 18 000 $ 
pour ses Chemins de vie. Un travail 
artistique qui commencera à être exposé 
à Saint-Basile-le-Grand.  

 

Un texte de Frédéric Khalkhal 
fkhalkhal@versants.com 

 

« Le nom de mon exposition, Chemins de 
vie, est inspiré du chemin de croix, mais on 
sort du contexte religieux pour se question-
ner sur des enjeux de société », explique au 
journal Mme Lalonde.  

L’artiste a été ravie d’apprendre qu’elle avait 
reçu l’appui du Conseil des arts et des let-
tres du Québec, du ministère des Affaires 
municipales et de l’Habitation, de la Ville de 
Longueuil, de la Table de concertation 
régionale de la Montérégie, en collabora-
tion avec Culture Montérégie. Une bourse 
qui lui permettra d’entreprendre une expo-
sition de ses œuvres, qu’elle a mis quatre 
ans à concevoir entre 2016 et 2019.  
« Louise-Andrée Lalonde a obtenu une 
bourse grâce à de nouvelles sommes dispo-
nibles provenant du Programme de parte-
nariat territorial pour les arts et les lettres 
en Montérégie », a indiqué le Conseil des 
arts et des lettres du Québec.  

La bourse permettra à Louise-Andrée 
Lalonde de réaliser une tournée de quatre 
lieux de son projet, Chemins de vie, dans 
quatre MRC de la Montérégie. 

À SAINT-BASILE-LE-GRAND 
Les premiers qui pourront voir le travail de 
Mme Lalonde seront les locataires de la 
Résidence Villas d’aujourd’hui à Saint-
Basile-le-Grand. Ils auront le privilège de 
voir l’œuvre qui s’adaptera à eux. « Comme 
cela sera un public de personnes âgées, les 
tableaux seront accrochés à la hauteur du 
regard d’une personne assise. Marie-France 
Marchand, la directrice adjointe, invite les 
artistes à exposer à Villas d'aujourd'hui, et 
c’est elle qui m’a inspiré l'idée d'adapter 
l'exposition aux besoins des aînés. J’ai 
voulu proposer mon travail aux personnes 
âgées, car elles ont un chemin de vie. On 
tient trop souvent pour acquis qu’à partir 
de 65 ans, on n’a plus de projets. On ne 
nous questionne plus sur nos ambitions et 
pourtant, on n’arrête pas de vivre », expli-
que Mme Lalonde, qui, à 73 ans, regorge 
d’idées.  

Un des moments phares de cette exposi-
tion sera de recueillir des chemins de vie 
des personnes qui verront l’exposition à tra-
vers un dessin sur un petit carton. « Tous ces 
dessins constitueront un tableau double. À 
la fin des mes quatre expositions, j’aimerais 
en avoir 1000. » (voir photo) 

La bourse obtenue par Mme Lalonde per-
mettra de faire voyager son exposition de 
Saint-Basile-le-Grand, du 14 au 22, à la 

bibliothèque Georges Dor à Longueuil, du  
4 juillet au 28 août, à ART[O] à partir du  
2 juin, à Saint-Jean-sur-Richelieu et à la 
bibliothèque de Saint-Philippe du 10 sep-
tembre au 9 octobre.  

À Saint-Basile, l’exposition sera ouverte au 
public les samedis et dimanches de 13 h à 
16 h.  

L’artiste espère pouvoir proposer un livre 
de son exposition dès le 1er juin. 
« On pourra y trouver les tableaux, des tex-
tes pour les accompagner et des pages 
blanches pour mettre sur le papier notre 
réflexion personnelle. »  

« Nos artistes et nos organismes culturels 
jouent un rôle crucial dans notre commu-
nauté et leur travail fait partie intégrante de 
la vie quotidienne des résidants de l’agglo-
mération de Longueuil. La collaboration 
entre la Montérégie, le MAMH et le CALQ, 
qui apparie l’investissement de la Ville de 
Longueuil, permet de donner vie aux pro-
positions des artistes. Leurs projets sont en 
lien avec la communauté et ils permettront 
à tous d’en profiter », mentionne Affine 
Lwalalika, conseillère municipale de la Ville 
de Longueuil et responsable du dossier de 
la culture. 

PROCESSUS DE SÉLECTION 
Les demandes ont été analysées par un 
comité composé de pairs, réunis par le 
Conseil, œuvrant dans différents secteurs 
artistiques. Les projets ont été sélectionnés 

au mérite, sur la base de l’excellence de leur 
proposition et de leur adéquation aux 
objectifs du programme, en fonction des 
disponibilités budgétaires des partenaires. 

TROISIÈME APPEL DE PROJETS EN 
2022 
Le troisième appel de projets sera lancé 
dans les prochaines semaines pour chacun 
des territoires de la Montérégie (Est, Ouest 
et agglomération de Longueuil). Culture 
Montérégie, responsable de la promotion 
de l’entente, accompagne les artistes, les 
écrivain(e)s et les organismes artistiques 
dans la préparation de leurs dossiers. Il est 
déjà temps, pour les artistes et les organis-
mes, de réfléchir aux projets à déposer et 
de trouver des partenaires pour les réaliser. 

ENTENTE DE PARTENARIAT 
TERRITORIAL 
Ce programme est issu d’une entente trien-
nale conclue en juin 2020 entre les parte-
naires. Un montant de 2 102 500 $, réparti 
sur trois ans, a été investi pour soutenir des 
projets de création, de production ou de 
diffusion favorisant des liens entre les arts 
et la collectivité dans l’ensemble de la 
Montérégie. Ce montant inclut diverses 
bonifications financières apportées à 
l’entente par les partenaires, notamment 
celle du Conseil pour les premières bourses 
en carrière. Il s’agissait du deuxième appel 
de projets pour cette entente.

Chemins de vie, de  
Louise-Andrée Lalonde

Exposition artistique

Une des œuvres de l’exposition composée représen-
tant le chemin de vie de chacune des personnes 
ayant participé. (Photo : courtoisie) 

Louise-Andrée Lalonde. (Photo : courtoisie) 



journalsaintbasile.com  |  MAI 2022   15

La présente campagne relève des obligations des journaux assujettis au Règlement sur la compensation pour les services municipaux fournis en vue d’assurer la récupération et la valorisation de matières résiduelles (c. Q-2, r. 10).
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https://economiecirculaire.recyc-quebec.gouv.qc.ca/
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https://messiermarte.com/
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